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'objet d'une tentative d'assasinat.- Il est
lt que Messenhausen ait été mis à mort;
I espe 'il sera ' gra . La nouvelle
hs exécutions a Veten ne est ctittouvé-.
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Rome-Ue rêvoluitins Çnite 'par les
elhos et uig dest ictnuilée par rtl soututs-
aoni du pa pe a eut lieu. - Au o nîov-emIbre
toiut était tranquile. Aprèselassaussinct dlu

ite Rassti, la paulace e acitee a pta les
uisite- snerendt ii masse autiirialu

ji- ou elle demanîd:a ie nuouivellet aiuuiin
tutiont, ethi.la ni ation dc gumerre imun tu-
i e a l'Autriche e Euitutu o300 uhiss

'esstérent & la. nuîlttudo Les ambatuna
deurs étrangers 'empre'sérent d'entireu au
Quirinal poti protéger Sa Sainteté par Icii
iniluence muorale. Quelques teintauve,
furent faites pour netîle le feu aux iortes,
Mais la fusilltade des suisscs éliognta les, r,
voltés. Peut de temps apres, les troupes.
tuu nombr île uequelques mille investirent le
huilai en ordre de bataille et conenèrcnt

ic fusillade contre les iénêtres dît palais.
Les Suisses furent écrasés t Mlgr; Palma,
-- crtaire uit Pape reçut, un colip de feut
d is la poitrine. La fo-ce immense( les
i es-oltés força les assiègés-à se soumettre.

1,e pape entra en négociatioi avec les chefs
les insurés ; elles se sont terminiées par là
proposition d'un nouveauMinistère dont
quelques uns des chefs des isurî.gé

tsferonrt
partie. Le iniistèrit a été organtisé le-18,
la pape ayait consenti à cette proposition.
Cette acceptation forcée d'un nouvaiu utii-
uîistre est de fait, Panpéutissemenut de

l' utorité temporelle.du pape. Les suisses
oit été chassés etremplaceés pu r agarde

putuonale. L e pape parait stisfait du:nou-
sel ordre -de choses.

Angleterre.--Le, cholóray m% ne
mtii qu'en Ecome. Le vicomite Nelb)ourne
t, mort le2l. Chatrles Boller, M.-ta

noeru ia, Argenat ei abaondatiee et a de:,
taux facile .
a France.-.Dansn assemblée nationale,
ýÙu. vote de confiance a été emporté etn faî-
>etur du généra Cavaignac. Les fonas s'a-
,uClioret. Louis Napoléon a lancé son
it uiifeste ; il se déciare franc républicain

, t exprime la haine la plus sincère pour le
Sacialisne.

Cavaignac a fait tue démarche popu-
Lure a sujet des a t ires dc]?unie.par suite
d oesuvelles alarmantes re-tues ie cette
a ipitale. L'oincraignait pour ta sûreté

raoiinelle dut Ppe, et 'on lisait que par
Sdesmauiiiiiai itraitements reus de ses

iajets, Sa Sainteté méditait le s' sautsver île
i-time. Cavaignac a expédié quatre siet-
mers tIl guerre ayant à bord 2,000 hommes

pulr Civiîta-Vcebia, dans le but d'assurer
la hiberté de Sa Sainteté et de proteger 5:1
personne.

Alleinagne.-La guerre de Hongrie se
t cuitinue- On rapporte que Windischiratz
a eté asassiné le 1er novembre. On a dé-
t ouvert à Frinclfort un) complot de répu-
bbcains socialistes ayant pour but l'assassi-
naL de plusieurs membres du tparlement Pl-
leiiand. On dit que le géneral Radetski

t mort. La querelle entre la Sicile et le
i de Naples est presque terminée

On annonce que l'Autriche a accepté la
propositlonlitute parles puissances média-
uricesde teir a Bruxelles utie conférence
pour la pacificationt îlel'Italie. L'artmis-
t.ce sera continué iendantl'hiver.

Prix des céréales.-Farine 26s à 27,6d.
orn. C'ihronicle.)

r_ L'imuportance des nouvelles que
nusi a transmIisesle tlégraphe nous force
a remettre grand nombre de petits articles.

DUREAU DU PRET AUX INCENDIES.
Chambre d'./ssemsblée, 14' Notv. 18418.

4VIS est par le présentl donnié qu'une minée
uViitériu!it raisonl île îire par cett sur les

.ebenituresdu Gouvernement livrésaux Incendiés,
ir Décembre 18-17,écherri le er Décembre

prochain.
Les intéressés sont requis de déposer le inoitatit
int (uért qi seraialors lC , uit crédit dî iRace-

eur Général, soit dans la Banque du !Montréal,
>oitt dans la Banque Britannique eu cette Ville, sur
;tuoi le Caissier ou compteur le la Banqueleur
vreratit certificat enidouble; l'unîle ceo ,rtifictt
h mri être Iréseitîé ailusoussigné et lesparties re-
ind-iiiroiit l'autre jusqu'àce que leiursreçus respee-
ii aient été transmiséa ce Bureau itr le Receveur

iiéral.
F7ELIX OLACEMEYER.

Blancs
POUR COMMISSAIRES nEs ÉCOLES,

A vendre à ce bureau.
0n imprime sous le plus court délai des

ßlanes pour Conrnmissaires d'Ecoles.
Québec, 15 Déc. 1848.

Avis a nos-abonnés.

La prochaine Session Parlementaire
sera mémorable dans les fastes-de 'histoire
du Canada. Les questions qui y seront
eoulev'ées sont du plus liant intérêt. C'est
une nouvelle ère qui s'ouvre à l'horisoit
pour nous, ainsi préparons -nous a fnous
mettre à la hauteur des cireonstanîces., -Le

vaste cliampd'observations qui se'présente
va donner au journal le plus giand intérêt.
Nous publierons tous les débats de la
Caiinibte d'Assemblée ainsi que les dis-
cours quiserónt prono'ncés, indistinctement,
sans nious occuper dle quel parti appartien-
drot-tles orateurs. .

1'îis vienront d'mtittressaht. débats sur
La liberté du Cmmerce,
L'Educati jone dipcuple;
Le Rappel de l .
Le Rappel ds loissurlanavigption,
La libre navigation du St. Laurent,
La Rforme Postule,

-etc,, etc.

oi-Nods recevrons des abouiné:spour1le

temtîps de la session.
tï Le -Jourual ne sera pas expédié

pendant la Session àceux-qui n'airont pas
payé leurabonnement, d'ci à ce teips, et

C n'estque jue. .

- Dr, IRO -X
1APOTHDC.gTRE,

S à transporté son Établissoment

No. 2 R UE LA FABRIQUE,
8vis--Vis le fegasin de J.l Boisseau,

.:- Près dui Marché,do la Haute-Ville,

ASSOCIATION
POUR LA COLONISATION DES

T OWNNkIfIlPS DU DI-STR1COTDEé QUEBDEC.
'ASSOCIATION a établi soi rireati en 'E-
tude de 31tre. J. B. A. Cttnrs:n, Notaire,

cri la Iu.s-Ville de Québec, dans l'Ancien

N. 13.- Le Bureau est ouvert tous les jours
ouvrables de deux heures P. N., eiq heures

J. B. A. CHARTLER,
Québec,17 juillet 1848. Secr-étaire

ES Souissignés anent dé recevoir par le Jolis
ýElctmnae de Bordanlç ,!auelques MEULES

de e iomnage eclerehé et i m est de la neilleure

i. . CRENAZI:E,

s is e a Fa ri ue o.QuuéuecI Gjmiuut 88

arein L3~ TYPfOiGRAUiqéE.

BUREAU ET MARCOTTE,
MPRIEIEURS.

29, RUE BU.JDE,
Vi-a-vis lebireaulePoste eleeachiend'or,

Hautle-rille, Québec.
VjN offrant leurs plus sincères remiere mients îli

X' leurs amlis et au pubbic, ont le plamsr de leur
îîanoncrvquis'etncouuragementit, dotîaiils onit ieta

v-ouluu les lhonorer, udeputis l'ouveusre le aslauv Ail-
lier 'ypographique, leur a permis d'ajouter à eu a
établissemtuet n unombre cnsidérable de Caraetè-
ses tst--ax ci îehou aunes ues, oilsOn
umpoté les 1 ruirs uuaiitéa-ttini-s det Paris, îe
Londres et des Entri.Lits-; s le qui leur peenet
d'ajuter qu'il est impossible dae trouver qpelque
clisse d'ausi paritait e ce nclredaiis aucun a-teiier
en Clautda.

13. & M, sollicitent respectueusement latitei-
lion publique sur leur niaiaiiquîtae aisorminuent de
Traits Mobiles sur pointo Typuaue'raplitieaus. Quoi-
que la perfecuton des ittet la beauté du desisit
semblent avoir lié UPohojet priaipalîled leur con-
fectin, cependant aucun trouble, n'a été cparié
pour les rendre utiles et Siiples dans leur applieat-
ion: chaque trait ila ééenité le iaumniore - t laiser

un vida, eu dledans e eut aldehors. pour l'introduction
les caractères, str dtivere directions paitut. où
lachose a été iaca.

Les nombalreîu eobtocl-s qu'il a fallu surmonter
pour donner à i ra y otriueia, au.lmt-
goe ci-devant rIsn o s taruu Graveur el du Litta-

graPplhe vieineat ltre iraochis par l'introduction
de ces bellee collections de Traits Mobiles.

il. ýiM. ose.' bes1a'-ueules avauitates que
lPai poaurra rcirer dýunueaussi Italieeotlectu eutîar
aissutreront un patronage qui leur periettra de ti-
re <uelques iimp1ortaticaîns nouvelles qui la ui -
ront rien ietdésirer sous le rapport de la Typogia.
phie Utie ou de Luxe. Ces amélioration tin sot
pas les seules qui attiretont leur attenition ; ils se
propossent auri d'apporter toisîus tulmis et li per-
etionmment dont lP T> pogaphique S euaep-

le, dans l'exécrutuion des ousrages dnt outi()l-
Qubecm hal-les l2ombrer.
Qiuébec, P29tnovemrbe 1818.

CORDONNIER,
Grande rue dui Faubourg St. Jean.

l'lhonieird'minformer es normbreuspraires
et le public en géiéral qu'il a nstalniet^ Cil

mamsuinassortunendisplis tendu.sde Chmas-suses dle cjaou îcîouc pouir Damiîset Mes-
sieurs qu>il vendra à d tri ires réduits A '
chaîssuiresde euir angli3, traças et Améririnnel,
confecionés, avec le p!utagrandi SOi, et avece.
meilleurs matériaux. Ses pi. ,ont réduis.

Québec, 17 novembre is i8.

OTTAWA 1TEL.

.John Dl Tripp
F N ailressant ses remercierients les plus sin-
inÀ 'ores e-A cèce-lut pîîhlillri cl 1-ieirs de Québecc, les
informe respîectueuisemoenît qu'il tr i îaiîleniu
prt a prendre les leisionnaires pour Ilhiver à des
conditions raison1nables, et assure ceux qui voudront
bien le ravoriser, ilut'Il n'épargnera rien porti leur
Iroiirer tout le cumfort possible.

N , 
: 

,

h.B c ,oirt ters et'lLunlch prêts 'sous le
plus court idîi.

Quebec, 1 décembre 1848.

Les Sagamos Illustres,
Pain M. Dlî .n

PRIXC 58l .
Cet ouvrage est en vente chez

J. & O. CRIIAzIE.
No. 12 Rue la Fabrique.

Québec, 15 novembre 1848.

>RÉPARATION PRÉCIEUSE DE
SASEPAREILLE.

l E Dr. TIIOMAS CORBERT de
a7 & I, soGl't (LIq(ualýCtde Cantor-
burv N. IL avant velidu aux soitnis

le droit excuiif de vendie u icoin IROP
CONCENTRl- LT CO.i]POSE DE
SALSEPAREILLE, il Aentà à preceit
aiu public avec les pluls t illto ieloigna-
gesdesoi étoiinatie eiicacite. Il est dis-
tinguIi pot C uen'es miierveîleuses qu'il a

opérées dui des casiinl ainitoaî chr-
niqes des~organes diigestifs, île Dîpepie
d'Indigtestioil, de junise l illeaýC 2t
î:tigrtiî dîsu 15l'stueiit,(de iléEorîire daîns
les l chons dl c niiuu eloites
le la peau, d'E.ósypile et d toutes les
affectionsscr0fleuse. 00 trouvera par
l'observation que plusieurs iles aniladihes

ci-dessus et su rtuete allriuse et fittle
nliadie, la P ysi& I Piuhnonaire oit la Con-
suntfîti lnt gt'eis rtalementpul ti proilige un

tat tserofi!eux du .système ; or pour guérir
ces maladies il fîaut les lauer aleurisouir-
ce. Ot verra au:i quce lm adies lii fIoe
se rencotrnt soutvent e icz les scroitilë le
etu lionit lies iappelh m l i uîi. M1alo
il est bien étali gu: vati de pouv or gurir

cop oetces m: itdu10 ii Chut
fauire isîratitre ce, îdibse scrnfJîu]-uii.

cins les plts d nguesi dî iays qui reco:n-

mandenit cette îiinlie et !'empiliienît ta
leur pratiiue; do pluts des certificats de
persoinnes qui ont été raitiiiécs iàa sautle
par sa vertu curative. Piu>ieirscerti-
fic.otsi accompagnent la múlJecinle dans lui
paiphillet mais les propriétaires nî'onît pas
r ildevoir les introduirc ici mais ils demtani-
dit autpubli le

LIRE L'EXTRAIT SUIVANT

dii tapport des juges des préparaitions chi-
niques à la cinqitmisie exposition de 'isso-
cITrio CuanITALE DES ARTISAxS DE
S.xLSSACHisiETTES, tenuie à Boston Ci sep-
temtîbre 1817:-

" Le sirop de Salsepareille, tel que
préparé par le Dr. Culberti le la société
des qualei-s, de Caetnterbiury N. Hl. a été
examiné avec soin. Il est appuyé Par les

ASSORTIMENT NOUVEAU ET ÉTENDU DE

IMMENSE REBUCTION BANS LES PUX.
VENDANT POSITIVEMENT AU PRIX COI'T'ANT POUR DE L'AROENT

COMPTANT.

NO. P~ UE ST. JEAN.
R EÇOIT actuellenicit son Fond d'Autoine de Mirchan(ldises de Londres, d'Ecosse

et de Maichestor, consisitnit nun Assortimt ent t étendu de draps de Pilote, Tweeds,
Deskis, patrons le Vs-tes. Mannel. Tatanis, ChIdes le Tartan, Drap d'Orléatis, Coboutro, Méri-
nos reançais et anglais, Poil le chivre, Lainages, Gats, Indiennes, Coton jaiie, Siirtitigs %lsines et
coloriés, Rubans, Lacets, etc., vie. -

-AUSSI-~
il a acheté uitn ond île Banqueromie des Marclailises les plus. nnii"lles etiles plus reclherchiées,

comprenant un Assortiment des plu, varis et les meilleurs île Mu'relenlipses de coût qu'on pisse
trouver Ins la Ville, le tout deinut être vendu itun prix beaucoup umuitite re te prix coûtat.

Québec 20 Septembre, -

noms des médecins les plus listingués.dtu
pays, et lecomité connaissant sa compo-
sillon ne petit -qu'exprimer sa confiance.
dans ·son elicacité. -. Les ingrédients qui f
entrent dans sa composition ont un· carac-
tère si utile t si rnoatenrque le comité
croit devoir déclarer que c'est la 7neillie Pr
préparaio le Saisepareille îpî'oîî cotinta.-
sej'usqeu'cu etcomme telle lui accorde un -

joHN ,iw., W'ERSTER) M. D.
Professeur de chsinuie nu. ucollège dl'1Hiward

MARTIN GAY,. M. D.
Chimiste Boston.

J. V. C. SMITHLM.

Et rédactim tdtijotirna'ldd Médecinet
et île chirurgie îlo Boston.t

De E R. Peasle, .1. D. professeusrd'aia-
toie et de physiologie, au college de Dort-
mout1,et, professeur .dianatoniie et dec hi-
ru tie d l'écol de nidecine de lBrunswi de.,

¢ Hatover .N. -23, décembre 1847.
Je connais le sirop composé et concentré'

de'Salsepa rcille .préparé par le Dr. Cor-
betitde la socicté.des quItlkers tdeputis envi-
quatre anus lorsqui'il-fit coniaite à la socié-
té lmédicale de Nev IIHampshire la compo-
sition prcise îlece n édicament. On ien-
sa de suite que la fbrmule publiée alors par
le Dr. Corben lue pouvait tmianquer d'ètre
tns et0ude précieux, dais touts les cas oit
les efl'ets particuliers di la Salsepareille
sont requis. Celte espérance s'est pleine-
ment reahsee.- Il possetde tune elicarcité
particulièt e dans, certaines maladies île la
peau.et dc r'tilappareil digestif et dans les
alfedtions scrofuleuuses ci eieril. Les
imgrédients ajouits là la Salsepare ilc dont
il retulerma uneo plus que atit u'au-

culte autre préparation dont je tme sois.en-
core servi, augmenitent ses efets altr:ifs
le rendre dieurétiquie et dans la plupart
dcs cas légéremen t laxatifs. Je t econ-
mande autx iutuecitunsncomme tiIériuir à
tout sitrop de Saisepareille que j'ai encore
employé pour les cas qlui requièrent l'eu-
ploi le ce remède, les mletéciis seuls étant
selon muoicapa le discerner les circons-
lances précises dans lesquelles il doit en
étre fuit usloge.

- E. R. PEALEE, M. D.
Monsieur Edw-ardPrinley & Cie ;-

.lessieurs ':-Avec tne bouteille de
- extait comporé et concentré de Salsepn-
retîle, j tu ieçu ntite coopie de sa formule
pour le préparer.

Lanalv m'a prouvé l'existence des-
subastanaces actives imdiluées et les bot
tie liuhe de cette îuréparation.

La irt uote liunion.de quelques-
litre, Il, ti-t tatluieai t n digéènes;

5c tIL ., ance' îmédicinales lus pluuani
rpeitaii0 i-t n e iîC uu c-tut pas de co ,m os
stéi/lliri'tc. Pur les gîtei soi danis]le-
iuell es le- propriétét de la Suilepareile
sont reelrehis, cette prépîaration devrait
avoir :a p criren.e e coniséquence îles
soinsel hdf'attentionaveclesquîels elle est

.Te suis, etc.
ANC. R. hAYES, M1. D.

CIimiste de l'Etat de Massaetbusetts.
Manrs 16 181-.

De .X1. Parker Clevelant L L D. premier
urufes tri de Chimie. île P'rmi acie. le

.li'le.t, re Geologie et le 1½ysique
dui rc e ic Br tswick, .Ala iie.

llriasts'tule -'a ille, Suavril.
iE I.. ilev & Cie.

Mo!ais :-Ji eaami m votre formule
politua t pration du composeoconcentré
tic iE ra.it sie Salsiîareille. Coniaissant
les >roeprié'. le ses iigrédients et les heu-
reui ;t qu ils ont produits tels -tque cer
tifiés par les principaux miédecinîs et chi-

tities alu ys, et ute j'i pu reconnaître
sllismment ttoi-mtême, je sis enttIre-
meit caov:in t tiilque cette médecine possè-
île luetrade eliacité pour lt guérit-oui
d'un gradtil nombre de umladies, particu-
liremueuit celles pour lesquelles on conseil le
dle laiInuistrer. Outre la Sasepaireille
cette prépri-ation reillermte des in-rédients
pircicvu.

Je suis, esitettueuseientec.

P. CLEAVELAND, M- D.
Au Dit. TrtoSta's COlnrrT,

Cher monsieur :-En réponse à vos
questions touchant votre sirop î)composé de
Salsaareille, je -ous dirai qu'il y a envi-
ron huit houteilles et j'en lai ei ilepuis ce
temps plus le cent houteilles, et lus pa-
tients s'eunsontproctiré d'ailleurs île ci-
qlumante à cent autres. Je l'uemplo dans
mon institution orthopédique de préférence
àtoute autre préparation de Salsepalrcille.
Dans riteation spinarsle, plusicurs espèces
île m"l"adi" 'rulPties ( lu l"eu et sd
vial(irhies de(es lanchics, dans un état t'îleé-
rationjointes à desdispositiontacrfuleso.
c'est tut remède des plus précieux. ntit
les ulcères mal conditionnsé- et croùfmuiIx
les ellets en sont excessivement heureux
la Santé s'amuuéliore rapidement et les tue-
res sont vite guéris. Elle agit coniuie / -
nique, tranquillement et comme laxatit.
Jusqu'à-ce que je trouve uni meilleur com-
posé, j'espère être entièrement appri.soi-
sionné par vous ou vos agents avec respect
et estime-

ALANSON ABBE, M. D.
Boston, 21 février 1I-8.
(C- A vendre en toute q alité par

E. BRINLE.Y & Ci-.
Boston, i.

Ainsi par leur acent.
JIOSEPH- B3OW LES,

Salle méidicale tmarché de ho llaute-vi!!e,

jQutébec, 15 niovembre 1S4S.

la Compagnie de GRAENFENBERG,

. Compagnie 'de GreenfeÙcerg *est maintenant'ncorporé parla léegislature île P1Eat île New--
York avec un capital de S 100,000 . Ses -directeurs
et ses officiers sont des messieurs qui par leur .in-
sitioti comamerciialc, -socialtîn atprofessiotne le,
uettvont'doýniier tihu lit reapcctahailité iàses nhl.iîireu,

iOn peut avoir laplits entière confiance danE cs
,médeines qi portent les armes de la comrpguie
et partouto se rencontre un épot ou une lîranche
le Grusnfrbelgle Pueblie Petit obtenir les meilleps
Tetl 11.11baoiues les localités"o ,il ily. n ,pas
le branche les hibuianisdevraient prendre des me-
ires intédiaites poirq'l yen soit létabli.
La coipgne posseule dans'ses riombreux bi--

DES MILLIERS DE CERTIFICATS,
qu'elle ne suraut publier. Eie en extrait seule-
mient quelques uis qui oint tous ét examinsnet at1-
liO té par le ,ét erend N. Roigs, D. D., T. Hab
éer. (roaliciir tuî Coeuua ctal alrertiser detNew -
Yort) et son honneur W. V. Brady, cu-îledetî t
Malt de la cié d'-Neeta-York.

DI3ARTON,

Bureau île la Compagnie de Grenfenliere,
)roapavy, No 50 Xe*-York, juin 1848
LEs mIEDECNES DE GRAENFENBIR C.
Les médecines qui sortentt de cele compagmie

conusisteteiune srie de remdesParfitement
tadlaptés euxnmaladies polir lesqe ls b ouit recusîî-

ntdés." On.ajetbeauoup is dserédit. sur lei
médecine'slrévelêes en leur untiribuanides proprié-
tés cuir.iieis universelles. Il ila éire nlon;seule-
meut aàtniigIencore umpuldeit pour ré liudiure une
patreilleduocîrniclitii z ub ulie iel lîgeril. Lîle

et tire priis du sen coin.

Laséric iirs médecines de Graenfcenlberg comii
mene par les.

PILLULES VEGETALES DE
Graieîieirg.

es maldies'svantes cèdent facilemeit à ces

.a LestldieBhuse
Les Clatiss

Lesnaldies de Poitrine,
Les Catarrhes,
Les Coustipations,
L nTsix-eiuluit la grossesse,
Lii Conulipatioti,-
La Diarrhée,
.a ilmicité île'respirer,

La Dyspepsie,
La Consnmption dyspepsique,
L.a Dîgéstinn iiniartaite
Le saii g Porté iL la tête,
Les inaldies d'Oreilles
Les résypèles,
L'éliilcîîuiu;
Les saignemntsde Nez,
La fièvre Gastrite,
Les Verdeurs, -

De abrûlè11lents de cSeur,
Le nuit de tête,
Lhaystérie,*>
Les rétertions udurie.
L'indiugestioni,

tuon des partien sitaî,
La juîueC
LesmalatdiesutiiFoua,

- Lessuppressioansaensuelles,Lesmiiauxcdentens,- - -Lesitvrilie -,

Ls fièvre, neryeuse, intermittente on
continue;

Les ltrs blanches,
L.a fibulesse,
Lesarhumatismes,
Les diversesîmiladies delestomae.

PRIX TRENTE SOUS LA BOITE.
AlNTHE D. SANTE DE GRAENFEN-

RG ENTIERIEMENT 'VEGETALE.
A riiri: avec soin et éléganrte parla coipagnic

l Gaenteilberg et tiré <li tie qualité île planx-e
médicinalES, AFOUCIA SA..-

315tl TOINl1QttU-ES, île r.acilies, d'herbes et d'é-
carces recueillies dans les forts et les ptai:ies de

Amsérique-Prix s. 3d. par paquet.

LA PANABEE DES ENFANTS,
Ceie maiédecine devrait nse trouver chez cLique

die lais tous les î>.ys. lle guérit souveraine-
menut misles lu uialdies auxquelles les nuamls

ontl eets Poiur la ldyssenterie et toutes les autreý
atlictions île l'îstomnice t îles intestins elleest iah -
i lta-. 'rii in petiles doses de tems i autire elle

lint ê-lhe lamatiuhie dansl ouis les climatt. Elle
n'a besoin e s d'i r î sayée hlOur êtrereconian-
dée par nens es mères île iiuille. Dans lez Etats
at" suid(le Poiest, uisud-ouest et des tropiques ea
val-anr est inestimulae. Il n'y a pas( leiant le p'u-
blic d'aiutre remude auquel on puisse se fier pour
les maladies des entimts. Elle comble tue vide, et
tiutes les evres eusentaient le besoin. Prix 2s. Gd.
aver de lon;;ues instructionls.
LA MOTION DE GRAENFENBERG POUIR

LES VEUX.
Cette préparation i'a pas son] égale pour les nla-

ladies d'yeux. Elle est composée sur s Priucipe,;
lei plus scintilques et a opéré des eures mîer-i
liuse. tai]suremèdéle 1îstttet lPromptlt aoui l'u-

faiblesseo iu rin obsurssen t

ile la uie les larmtues involontaires, les iatièi s
é ranirresdansles yeux, cle., etc.

lrix 1à. éd. la bouteille avec d'amples inîstiue-
tiols.

La Salseparcille de Graenfenltrg.

Cet extrait de salsepareille possède uneincompa-
tutlaletiat]tlalls ironîe reffiacité que lotautre sat-
'11av-ille, soit duita CL Pays soit aillîeurs. Elle lit
pd 1ré-r esurtuliPlan tout uonuveauet tPartimtitîéca-

slme compl0iqué atitu ioet duuel toutes les pra-

rtéë déluiites i la safeparetle t d'aîres mgré-

-- :ter xtat.e-e tul l iteur a t,

lru-ialloe il'st reme et xcelut- de uelia-i

t- i-t ..... .i.t cut vt u ta - aie atrcc -i

tir c équen 't lois il eu narehe.

:iOzm;E'1:T Lt: L- :CN LA -i : -l:

I.uii s n0 O ia.uxquella:es cet a.tutt e-.-

tiae. Le.r î !t ES ULANSCLA\IRES e
da 1tage.- ra.:eales vrins( les nourrices.--
La IBronuçhite- la ! i les Dartrea-la T, -
.uiie et il i.ne autm AIPLICATIONli PRI El -
$POUR11 LESURiUILURES PAR L.E FE1U tia
L'EAU lOiLLANTE, LES LAiES DIE \I--
,!CT L I, LS ERESIPELES, LES 1F-
NîlOlllO 01 ES.

SINS.t- 0s lt RES Rl HEti!s L'pTU,
IEU h.lSTS au: CRtOtFU:Li-'U1ES ei. teu t

JttSEi' E OW LIS,
Salie .3dicull.
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